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INTRODUCTION 

1. Lors de débats qui ont eu lieu récemment en séances plénières et dans des documents 
de travail présentés récemment au Groupe de travail sur les mines autres que les mines 
antipersonnel (MAMAP), on a fait valoir que l’apparition de nouvelles techniques de détection 
pourrait amener à supprimer l’obligation d’inclure dans les MAMAP au moins huit grammes de 
fer de manière qu’elles soient détectables. Cependant, une analyse des techniques de détection 
actuellement utilisées et des techniques qui apparaissent, menée par l’armée australienne de 
concert avec l’Australian Defence Science and Technology Organisation, a permis de conclure 
que, dans un avenir prévisible, la détection des métaux restera vraisemblablement un élément 
essentiel de l’ensemble des méthodes d’un bon rapport coût-efficacité utilisées pour repérer des 
mines. Le présent document a pour objet de décrire les avantages comparés des principales 
techniques de détection des mines et de démontrer qu’il reste important d’inclure une norme sur 
la détectabilité (présence de huit grammes de fer, ainsi qu’il a été convenu) dans toutes les 
futures propositions concernant les MAMAP. 

APPARITION DE NOUVELLES TECHNIQUES ET PROCÉDURES 

2. Les systèmes de contreminage les plus prometteurs actuellement à l’étude visent à 
exploiter les avantages de la fusion de capteurs. La fusion de capteurs consiste à combiner les 
données provenant d’un certain nombre de types de capteurs afin de compenser les limites d’un 
type de capteur donné. 
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Techniques de détection des mines terrestres dans le cas des systèmes de fusion de capteurs 

3. Détecteurs de métaux.  Les détecteurs électromagnétiques resteront une composante 
fondamentale des systèmes de détection multicapteurs en raison de leur faible coût, de leur 
facilité d’utilisation ainsi que de leur sensibilité et de leur fiabilité dans toutes les conditions 
météorologiques et dans toutes les conditions d’humidité des sols. Le point faible de tous les 
détecteurs de métaux est qu’il faut les utiliser très près des mines et qu’ils ne permettent pas de 
distinguer les mines des débris métalliques. Cependant, leur association à d’autres capteurs 
permet maintenant de réduire la proportion de fausses alertes causées par les débris métalliques. 

4. Géoradars. Les géoradars émettent un signal électromagnétique dans le sol et détectent un 
objet par réception du signal réfléchi par ledit objet. L’un des problèmes des géoradars est que le 
signal peut être réfléchi par des racines, des roches ou des trous dans le sol. 

5. Imagerie thermique. Les mines n’ont généralement pas la même inertie thermique que 
leur environnement. La détection thermique par infrarouge fait appel à l’imagerie thermique pour 
repérer les écarts de températures entre les mines enterrées et le sol environnant. Cette technique 
offre un gros potentiel pour la détection à distance de sécurité mais ses possibilités sont limitées 
par les températures diurnes élevées qui masquent les écarts de température dans le sol. 
Cependant, malgré ses limitations apparentes, le fait que des systèmes infrarouge à vision 
frontale soient disponibles et l’amélioration continue de la sensibilité des capteurs, grâce à la 
reconnaissance automatique des objectifs, pourraient permettre l’emploi de cette technique pour 
détecter des zones minées à défaut de mines considérées individuellement. 

6. Activation neutronique. Les noyaux d’azote contenus dans des explosifs sont accélérés et 
émettent alors des rayons gamma spécifiques qui permettent de détecter la présence d’une mine. 
Plusieurs pays font des expériences avec cette technique, mais, actuellement, le système est lent 
et lourd et produit des rayonnements dangereux. Il est donc peu probable qu’un détecteur faisant 
appel à cette technologie soit disponible dans un proche avenir. 

7. Résonance quadripolaire nucléaire. Cette technique fait appel à une impulsion 
électromagnétique pour exciter les noyaux à l’intérieur d’une substance. La fréquence de 
résonance des noyaux excités constitue une signature qui peut être comparée à celles d’une 
bibliothèque de signatures pour identifier des produits chimiques spécifiques. Cependant, cette 
technique reste lente pour la détection du TNT et ne peut pas être utilisée pour détecter des mines 
à enveloppe métallique, de sorte qu’elle ne peut pas encore être jugée opérationnelle. 

8. Nez artificiels pour l’analyse des vapeurs chimiques. Les progrès réalisés dans la 
compréhension de l’olfaction conduisent à la mise au point de nez artificiels pour l’analyse des 
vapeurs chimiques de manière à pouvoir, comme les chiens, détecter des odeurs chimiques 
provenant de mines enfouies dans le sol. Plusieurs armées mènent des recherches visant à 
détecter les mines grâce à des capteurs d’odeurs faisant appel à des anticorps. On ne peut 
cependant pas s’attendre à disposer à court terme d’un produit viable, donnant des résultats en 
temps réel, qui serait issu de cette technologie. 

9. Les nouvelles techniques de détection des mines présentées ici peuvent être classées en 
fonction des délais dans lesquels elles pourraient être disponibles ainsi que de leur coût et de leur 
complexité, comme indiqué dans le tableau récapitulatif ci-après: 
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Tableau 1: Nouvelles techniques de détection des mines terrestres: 
perspectives d’utilisation, coût et complexité 

Technique de détection Perspectives d’utilisation Coût et complexité 

Détection des métaux Technique déjà disponible Faibles 

Géoradar Proches Moyens 

Imagerie thermique Proches Moyens 

Activation neutronique Moyen terme Importants 

Résonance quadripolaire nucléaire Lointaines Importants 

Nez artificiels pour l’analyse des vapeurs 
chimiques Moyen terme Importants 

 
CONCLUSION 

10. Il ressort clairement de ce bref examen des nouvelles techniques de détection qu’aucune 
solution technologique disponible dans un avenir proche ne permettra de supprimer la règle 
humanitaire selon laquelle toutes les mines autres que les mines antipersonnel doivent pouvoir 
être repérées par la technique de détection des métaux. 

----- 


